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Paroisse Bienheureux-Célestin-et-Michel-en-Val-de-Cens  
Bulletin paroissial – Novembre 2023 

 

Éditorial 
 

 « C’est la confiance » : la sainteté de sainte Thérèse de Lisieux pour ce temps de crise 
 

L’actualité ne finit pas de se faire l’écho des théâtres de guerre. La Terre Sainte à nouveau s’embrase, à la suite 
de tant d’autres pays. Les conséquences sont tragiques pour bien des personnes, là-bas en premier lieu avec 
tant de victimes innocentes. Mais aussi ici, en France. Il y a bien sûr les attentats, avec à nouveau un enseignant 
assassiné, mais aussi les conséquences sociales puisque toutes les associations caritatives font état d’une 
augmentation des besoins d’aide. En ces moments, le Pape François nous présente sainte Thérèse. 
Sainte Thérèse de l’enfant Jésus et de la Sainte Face, docteur de la « science de l’amour » par la confiance en 
Dieu. 
 

L’an passé nous recevions deux patrons pour la paroisse : les bienheureux Célestin et Michel. Ce dimanche 15 
octobre 2023, le pape François nous donne sainte Thérèse de Lisieux, patronne des missions à contempler. Le 
pape nous dit qu’elle nous mène à l’essentiel de la foi. Elle a su dire « ma vocation, c’est l’Amour... Oui j’ai trouvé 
ma place dans l’Église et cette place, ô mon Dieu, c’est vous qui me l’avez donnée... dans le Cœur de l’Église, 
ma Mère, je serai l’Amour... ainsi je serai tout... ainsi mon rêve sera réalisé !!!... » (Ms B, 3v°). 
 

Pour vivre cette mission, qui renferme toutes les autres, elle propose le chemin de la petite voie de la confiance 
en Dieu. Elle sait qu’elle ne peut vivre cela seule, qu’elle a besoin de Dieu. « Je sens toujours la même confiance 
audacieuse de devenir une grande sainte, car je ne compte pas sur mes mérites n’en ayant aucun, mais j’espère 
en Celui qui est la Vertu, la Sainteté Même, c’est Lui seul qui se contentant de mes faibles efforts m’élèvera 
jusqu’à Lui et, me couvrant de ses mérites infinis, me fera sainte » (Ms A, 32r°). 
 

L’actualité de sainte Thérèse pour notre temps selon le Pape François  
 

« Du ciel à la terre, l’actualité de sainte Thérèse de l’Enfant Jésus et de la Sainte Face demeure dans toute sa 
“petite grandeur”. 
En un temps qui nous invite à nous enfermer dans nos intérêts particuliers, Thérèse nous montre qu’il est beau 
de faire de la vie, un don. 
À un moment où les besoins les plus superficiels prévalent, elle est témoin du radicalisme évangélique. 
En un temps d’individualisme, elle nous fait découvrir la valeur de l’amour qui devient intercession. 
À un moment où l’être humain est obsédé par la grandeur et par de nouvelles formes de pouvoir, elle montre 
le chemin de la petitesse. 
En un temps où de nombreux êtres humains sont rejetés, elle nous enseigne la beauté d’être attentif, de 
prendre soin de l’autre. 
À un moment de complexité, elle peut nous aider à redécouvrir la simplicité, la primauté absolue de l’amour, 
la confiance et l’abandon, en dépassant une logique légaliste et moralisante qui remplit la vie chrétienne 
d’observances et de préceptes et fige la joie de l’Évangile. 
En un temps de replis et d’enfermements, Thérèse nous invite à une sortie missionnaire, conquis par l’attrait 
de Jésus Christ et de l’Évangile. » (Pape François, C’est la confiance, 52) 
 

Belle fête de la Toussaint avec sainte Thérèse, nos saints Philippe, Jacques, Léger, Bernadette et nos 
bienheureux Célestin et Michel, nous sommes en bonne compagnie ! 
 

Michel Leroy, curé de la paroisse Bienheureux-Célestin-et-Michel-en-Val-de-Cens 

 

ÉCHOS FRATERNELS 
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SERVIR 
Mon premier mois de vie au Faso 

 

Au cœur de ce mois d’octobre consacré à Marie, je me tourne vers vous toutes et tous avec mes bons souvenirs 
d’une vie fraternelle vécue parmi vous. Je vous ai quittés dans un sentiment mélangé de douleur et de joie le 
12 septembre pour mon cher Faso. Je mesurais la charge que je laissais à mon cher curé mais je restais 
préoccupé par la situation de mon pays qui attend ma contribution pour un changement éclairé.  
J’ai effectué un bon voyage avec une escale au Maroc, secoué par un séisme violent. Avec les changements 
d’avions, j’ai dû attendre trois jours avant de pouvoir récupérer mes valises. Je me suis permis de faire un séjour 
de trois jours à Ouagadougou, le temps de m’acclimater et de récupérer mes bagages. Le 16 septembre, ma 
mère était heureuse de me revoir à son réveil, entourée de ses petits-fils qui m’attendaient. 
 

Ce fut une très belle rencontre et des retrouvailles avec mes frères et 
sœurs ainsi que les cousins et cousines qui ont pu effectuer le 
déplacement. Une journée vécue à peine en famille, je pris la route 
de Temnaoré lieu de ma mission, le dimanche 17 septembre matin, 
pour un bain de foule car j’étais attendu par la population.    
Toute la jeunesse chrétienne du nord réunie le dimanche 15 octobre 
à Temnaoré, m’a accueilli au cours de la messe dominicale. Il y avait plus de 600 jeunes du doyenné du Nord 
et tous les jeunes du Burkina ayant participé aux JMJ. Ce fut une belle journée pleine d’ambiance. En fin de 
journée, je suis reparti en famille pour un temps de repos. Je me suis adonné à la mise en œuvre du centre 
médical de Yako, du 18 septembre au 25 septembre. J’ai dû évaluer les activités des trois années marquées par 
mon absence afin d’orienter les activités sur de nouvelles bases. Du 25 septembre au 29 septembre, je me suis 
rendu à Koudougou pour une session pastorale qui rassemble tous les agents pastoraux du diocèse pour 
orienter la pastorale d’ensemble. Là, j’ai pu rencontrer l’évêque 
du diocèse, Joachim Oudroago, et son auxiliaire ainsi que la 
plupart des religieux, religieuses et les responsables des 
catéchistes. Au cours de la session, j’ai eu droit à la parole pour 
dire ma joie pour tout l’honneur reçu à la fin de mon bref séjour 
en France. J’ai transmis le salut fraternel du diocèse de Nantes et 
de la communauté paroissiale des Bienheureux-Célestin-et-
Michel en-Val-de-Cens. J’ai fait un débriefing de la messe d’au 
revoir qui m’a marqué, de mon séjour en France et de l’attente 
de la communauté après mon départ. 
Du 30 septembre au 14 octobre, j’ai poursuivi mes expertises au centre médical de Yako où j’ai pu remettre en 
route une équipe : un médecin, trois infirmiers, une dame de ménage et un vendeur de produits 
pharmaceutiques. Je ferai la navette à moto tous les lundis pour consulter et suivre le travail à Yako. Le reste 
de la mission à Temnaoré est en cours de précision toujours avec 
l’évêque, compte tenu de la complexité de la situation générale 
du pays.  
 

Ce fut un mois de retrouvailles et de travail dans un contexte 
sécuritaire difficile car à cinquante kilomètres de Yako, les 
groupes rebelles sont présents. Mais l’effort des Volontaires pour 
la défense de la Nation (VDP) donne de l’espoir en ce moment. La 
plupart des camps ennemis sont détruits et les populations 
attendent la fin de la saison des pluies pour regagner leurs villages.  
 

Je vous partage quelques photos de ma famille, de la paroisse de Temnaoré du Centre Médical de Yako, et de 
mon départ pour mon accueil officiel fixé pour le 15 octobre, à Temnaoré.  
 

Je souhaite à toute la communauté une bonne année pastorale. Que le Dieu de la Paix entende nos prières 
pour un monde d’Amour. Ma gratitude de toujours à toutes et à tous.  

Abbé Jean-Marie Ouedraogo 
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CÉLÉBRER 
Dans la lumière de la Toussaint 

 

En la fête de la Toussaint, nous célébrons non seulement ceux qui ont été béatifiés ou canonisés mais aussi 
tous ceux que l'amour de Dieu sanctifie. En effet, la sainteté consiste à se laisser aimer par Dieu et l’aimer en 
retour. 
 

La liturgie de ce jour nous parle de ceux qui sont heureux (Mt 5,1-12a) et une foule immense, de toutes nations, 
tribus, peuples et langues (Ap 7, 2-4, 9-14). Par notre baptême, nous formons cette foule rassemblée par Jésus, 
un peuple sur le chemin des Béatitudes. D'ailleurs, 
en la fête de la Toussaint, nous célébrons la 
communion des saints, la communion de l’Église 
terrestre et l’Église glorieuse… 
 

La conviction que les vivants ont à prier pour les 
morts s’est établie dès les premiers temps du 
christianisme. L’idée d’une journée spéciale de 
prière pour les défunts dans le prolongement de la 
Toussaint a vu le jour dès avant le Xe siècle. Dans 
la lumière de la Toussaint, la journée des fidèles 
défunts est pour les chrétiens l’occasion 
d’affirmer et de vivre l’espérance en la vie 
éternelle donnée par la résurrection du Christ.  
 

Alison Chevallier 
 

Source :  Église catholique en France - la conférence des évêques de France  
 
 
Horaires des offices de la Toussaint  
et le Jour des défunts 
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CÉLÉBRER 
Retour sur le pèlerinage à Notre-Dame de Lourdes (Pont du Cens) du 17 septembre 

 

Le dimanche 17 septembre dernier, le Service Evangélique des Malades ainsi que des 
soignants de notre paroisse, étaient invités par le diacre Alain Gueydier de la paroisse Ste-
Catherine du Petit-Port, à participer au pèlerinage à la Grotte de Notre-Dame de Lourdes.  
 

Quelques paroissiens sont venus à 10 h 30 à la célébration présidée par Mgr Bernard 
Charrier. Cette cérémonie qui se fait 
habituellement devant la grotte de la Vierge au 
Pont du Cens permet à la Pastorale de la santé 
du diocèse de se rencontrer. Le temps a obligé 
une messe dans l’église Notre-Dame de Lourdes 
cette année. 
Un moment très émouvant de partage spirituel, 
de prières dans l’église bien remplie. 
 

Le temps s’étant amélioré, il y a eu un apéritif à l’extérieur de l’église 
et ensuite un picnic devant la Grotte de Notre Dame de Lourdes. 

Chacun pouvait apporter un dessert à partager et ce moment a été très convivial. 
 

Puis, vers 13 h 30, a eu lieu une rencontre animée par deux médecins de Notre-Dame De Lourdes, autour du 
thème « La Consolation » : Comment sont-ils acteurs de consolation (humaine et spirituelle) dans leurs 
pratiques professionnelles. Un moment fort intéressant pour les soignants comme pour toutes personnes en 
lien avec les malades et personnes âgées… La journée s’est terminée par une célébration mariale, avec 
méditation du chapelet, procession du Saint Sacrement et bénédiction. 
 

Cette journée permet aux personnes qui ne peuvent se déplacer à Lourdes d’avoir une démarche spirituelle 
semblable à celle des grands pèlerinages. Nous pourrions être plus nombreux, membres de notre paroisse, à 
partager ce moment… 

Claudine Piasco, Service Évangélique des Malades 
 

 
Retour sur la fête paroissiale du 24 septembre   

« Allez à ma vigne, vous aussi » Mt 20,07 
 

Nous sommes quelques-uns à avoir été sollicités pour participer à l’organisation 
de la fête paroissiale : Antoine, Anne, Chantal, Thérèse, Élisabeth et Ludovic. En 
ayant répondu « oui » à cet appel, nous nous sommes réunis à trois reprises pour 
nous répartir les tâches relatives aux principaux temps forts de cette journée. 
 

Fêter les 1 an de la paroisse Bienheureux-Célestin-et-Michel-en-Val-de-Cens, 
faire de cette journée un moment de joie, d’accueil, de rencontres, de 
découvertes, pour lancer l’année pastorale, élargir les horizons, inviter tel ou tel 
voisin à s’y rendre, oser, imaginer, espérer, proposer, tenter, présenter le projet 
à des partenaires ou commerçants locaux afin qu’ils nous aident gracieusement 
ou avec une participation modérée, inviter à découvrir l’éventail des services 
proposés, oui, l’enjeu était de taille. 
 

Alors, merci à vous qui avez pu vous libérer ou amener des paroissiens grâce au 
co-voiturage, apprécier sûrement la qualité de l’accueil proposé sur la place de 
l’église, inscrire peut-être vos enfants au catéchisme grâce aux personnes 
présentes sous le barnum, merci à vous jeunes et moins jeunes qui avaient 
accepté spontanément de distribuer les feuilles de messe, les signets, ou les 
exemplaires du projet pastoral. 
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Merci à vous d’être venus à la messe de rentrée, d’avoir participé par vos chants, votre 
prière, votre présence, votre émerveillement sans doute face à la procession des enfants, 
le tout en faisant communion, corps, unité autour du Christ qui rassemble dans l’Esprit, 
toutes les pierres vivantes que nous sommes. 
Aussi, un grand merci à l’ensemble des musiciens et animateurs, des différents services 
représentés - décoration, accueil, liturgie, éveil à la foi, reportage photo… - d’avoir 
contribué à la belle célébration de rentrée, avec des multiples visages venant notamment 
des trois églises situées à Orvault et Sautron. 
 

Merci aux personnes qui ont aidé au cours de l’apéritif, proposant des jus de fruits 
élaborés localement pour favoriser l’économie circulaire, petit clin d’œil à l’Église Verte… 
 

Merci à toutes les bonnes volontés, notamment aux mamans qui ont pris le temps de 
préparer des mets délicats pour le repas partagé, profitant de ce 
moment pour faire découvrir des spécialités de leur pays d’origine ou 
leurs créations culinaires. 
 

Merci au disc-jockey pour l’animation musicale et au « Maître 
Danseur » qui a osé entraîner tous les participants dans une belle 
création pleine de vie, de joie, d’entrain, de spontanéité, de naturel, de 
liesse, aidé par les jeunes adolescents qui se sont surpassés en se pliant 
au jeu, sur le devant de la scène. 
 

Merci au Père Michel d’avoir soufflé la bougie, à l’occasion de la 
première année de notre nouvelle paroisse et de ses trente ans de 

sacerdoce. 
 

Merci aux jeunes enfants qui ont su montrer le chemin pour partager 
avec plaisir, la belle et imposante brioche, symbole de fête, d’unité, 
avec en son cœur, l’effigie en chocolat du logo de notre paroisse. 
 

Merci à tous les responsables de service qui ont osé prendre le micro 
pour présenter leur activité, le périmètre 
de leur action et parfois leurs besoins, 
avant de regagner leur stand devant lequel 
les paroissiens allaient venir échanger, 
manifestant çà et là leur intérêt, répondant 
peut-être à un appel intérieur en 
proposant simplement de les rejoindre. 
 

Merci aux volontaires qui ont pris le temps 
de faire la vaisselle, d’aider à débarrasser les chaises, les tables, à ranger, 
dans un élan de solidarité. 
 

Merci aux organisateurs des vêpres qui nous ont permis de clôturer cette magnifique journée, par des chants 
et des prières. 
 

Que chacun d’entre vous soit remercié pour sa présence ou pour son aide. 
 

Merci aux donateurs : L’Amour est dans le blé, Le petit mitron, Intermarché Ferrière, Spar d’Orvault bourg. 
 

Oui, pour tout cela, l’accueil, le service, l’écoute, pour tous ces différents visages faisant communauté 
paroissiale, pour ce temps unique de vie, de partage, de transmission, de présentation sous un soleil radieux, 
je veux nous dire : « Merci, Seigneur. Tous les jours, tu appelles à ta vigne, tu espères un « oui » de notre part 
et tu laisses notre Cœur te répondre, en fonction de nos dons, car chacun a sa place, chacun peut apporter sa 
pierre, s’il se sent accueilli et écouté. Belle année pastorale à tous ! » 
 

Ludovic Le Blanc 
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SERVIR 
 

Le Jardin Partagé de Sautron 
 

En décembre 2019, la paroisse de Sautron a prêté gratuitement une parcelle contigüe au bâtiment de la 
Vicairerie appartenant au diocèse de Nantes à une association non 
confessionnelle, aux fins d'exploitation d'un jardin partagé et pédagogique 
permacole. 
 

L’association « Les jardins partagés », qui cultive le terrain en permaculture, 
cherche à développer au maximum le lien social, par des partenariats avec les 
écoles, une maison de retraite, et un panier mensuel au profit de l’association 
« Solidaires à Sautron ». Elle propose également des journées de formation, et 
des activités de découverte de la nature autour du jardin. 
 

Le projet contribue à réduire notre empreinte carbone, en créant un jardin boisé 
partagé en permaculture au cœur du bourg de Sautron et produisant dans la 
convivialité, des fruits et des légumes sains sur une zone propice à la biodiversité. 
 

Ce projet s’appuie sur les 4 piliers suivants : 
1. « Intergénérationnel » avec les personnes âgées de résidences de type Ehpad  
2. « Pédagogique » avec des animations scolaires  
3. « Solidaire » avec une quote-part donnée aux familles dans le besoin en lien avec le CCAS  
4. « Mixité sociale » avec les sautronnais des habitats à proximité immédiat ou proches composés de 

logements résidentiels et de logements sociaux 
 

Ce projet repose également sur les trois éthiques suivantes :  
1. Être attentif à la nature  
2. Être attentif à l’humain  
3. Redistribuer les surplus. 

 

On constate aujourd’hui que ces objectifs sont totalement atteints :  
- Une quinzaine de bénévoles se retrouve deux fois par semaine, les mardis matin et samedis matin, pour 

travailler la terre en permaculture, sans engrais ni produits chimiques. (1 et 2) 
- Des personnes âgées, en particulier de la maison de retraite toute proche « La Blanchardière », viennent 

régulièrement s’y promener et échanger avec les « bénévoles-travailleurs », créant ainsi du lien social. 
Des personnes de l’EHPAD « L’air du temps » sont aussi accueillies. (2) 

- Les élèves des trois écoles primaires de Sautron y viennent durant les périodes scolaires, avec leurs 
enseignants épaulés par des parents, et cultivent chacun leur carré de terre dans des bacs surélevés. 

- L’association « Solidaires à Sautron » bénéficie des produits des récoltes, et les redistribue aux personnes 
nécessiteuses avec qui elle est en contact. (3) 

- Des personnes habitant à proximité viennent visiter le jardin et 
échanger avec les jardiniers présents. (2) 

 

Les trois éléments éthiques retenus initialement sont bien présents : 
être attentif à la nature (1), être attentif à l’humain (2), et 
redistribution des surplus (3). Si la grande majorité des personnes 
impliquées ne se sent pas proches de l’Église, cette ouverture de 
l’Église au monde de l’écologie fait sens pour elles.  
 

Joël Couffignal 
 

 
Contact : Martine Berreur –  jardinpartagesautron@gmail.com 
Voir le blog, mis à jour chaque dimanche soir : https://jardin-oree-bourg-sautron.blogspot.com/ 
Site de La Croix : https://www.la-croix.com/Religion/Ensemble-notre-Terre-propositions-eveques-lecologie-integrale-
2023-05-25-1201268780 

mailto:jardinpartagesautron@gmail.com
https://jardin-oree-bourg-sautron.blogspot.com/
https://www.la-croix.com/Religion/Ensemble-notre-Terre-propositions-eveques-lecologie-integrale-2023-05-25-1201268780
https://www.la-croix.com/Religion/Ensemble-notre-Terre-propositions-eveques-lecologie-integrale-2023-05-25-1201268780
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ANNONCER 
 

La Bible nous surprend  
 

Jésus, transgresseur des bonnes mœurs de son temps 
 

À trois reprises dans les évangiles, on voit Jésus transgresser certaines règles sociales et choquer son 
entourage, y compris ses disciples. 
 

Une première scène se déroule à Béthanie, en Lc 10,38-42. Marie de Béthanie est décrite comme « assise aux 
pieds du Seigneur, écoutant sa parole » (10,39). « Être assis aux pieds de quelqu’un » est une expression toute 
faite qui signifie « être disciple de ». Par exemple Paul, disciple du célèbre rabbi Gamaliel, explique : « j’ai reçu 
aux pieds de Gamaliel une formation strictement conforme à la Loi de nos pères » (Ac 22,3). 
 

Le texte nous présente donc Marie en position de disciple, écoutant l’enseignement de Jésus. Il s’agit là d’un 
rôle normalement réservé aux hommes, celui réservé aux femmes étant de servir, comme il est dit en Mc 
15,40-41 : « Il y avait aussi des femmes (…) et parmi elles Marie de Magdala, Marie, la mère de Jacques le Petit 
et de José, et Salomé, qui le suivaient et le servaient quand il était en Galilée ». 
 

Ainsi donc Marie commet une transgression, et sa grande sœur Marthe est choquée. Pour elle, Marie doit 
rester à sa place, c’est-à-dire, comme elle dit, « faire le service » (Lc 10,40). 
Plutôt énervée, elle demande à Jésus de renvoyer Marie auprès d’elle : « Dis-lui donc de m’aider » (10,40). 
Mais coup de théâtre, Jésus cautionne la transgression. Si Marie désire être disciple c’est son droit : « Marie a 
choisi la bonne part ; elle ne lui sera pas enlevée » (10,42). 
 

Une deuxième scène est celle où Jésus lave les pieds de 
ses disciples (Jn 13,1-17), tâche qui incombe aux 
esclaves. Pierre est très choqué : « Seigneur, toi, me 
laver les pieds ? (…) 
Non tu ne me laveras pas les pieds, jamais ! » (13,6.8).  
 

Mais Jésus opère un déplacement. Il ne se place pas sur 
le plan de la bienséance sociale, mais sur celui du projet 
évangélique, et Pierre se laisse convaincre : « Seigneur, 
pas seulement les pieds, mais aussi les mains et la 
tête » (13,9). 
 

Une troisième scène est celle où Jésus accepte de soigner la fille d’une païenne (Mt 15,21-28). Pourtant en 
bon Juif il venait tout juste d’expliquer à la femme qu’« il n’est pas bien de prendre le pain [=le moyen de salut] 
des enfants [=les Juifs] pour le jeter aux petits chiens [=les païens]» (15,26). Mais l’insistance de la Cananéenne 
et son astucieuse argumentation sur la surabondance de la grâce divine : « justement les petits chiens mangent 
des miettes qui tombent de la table de leurs maîtres » (15,27) le font changer d’avis ; alors devant ses disciples 
qui lui disaient « renvoie-la » (15,23), Jésus dit au contraire à la femme « Femme, ta foi est grande ! Qu’il 
t’arrive comme tu le veux ! » (15,28), et l’enfant est guéri. 
 

Ces trois scènes des évangiles convergent sur un message fort : Jésus ne fait pas de différence entre homme 
et femme, entre homme libre et esclave, entre Juif et païen. 
 

Cet enseignement, fondamental dans la foi chrétienne, est exprimé par Paul en une phrase percutante dans sa 
lettre aux Galates : 
 

Il n’y a plus ni Juif, ni Grec ; 
il n’y a plus ni esclave, ni homme libre ; 
il n’y a plus l’homme et la femme ; 
car tous, vous n’êtes qu’un en Jésus-Christ (Gal 3,28). 
 

Jacques Tribout 
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CÉLÉBRER – ANNONCER - SERVIR 
 

L’école d’oraison : un temps pour soi, un temps pour Dieu 
 

Entre le travail, les enfants, la maison, la paroisse et les 
autres engagements, on court partout et on n’a plus de 
temps pour soi… L’école d’oraison vous propose de 
prendre une nouvelle habitude : passer chaque jour un 
temps court mais ressourçant avec Dieu. Pour se reposer 
avec Lui, sur Lui, sans autre objectif que de se laisser aimer 
par Lui. Un temps où pendant qu’on s’occupe de Dieu, Lui 
s’occupe de nous et de nos multiples affaires. Pour cela, 
nous vous proposons une initiation à la prière d’oraison 
des carmes et des carmélites (comme Ste Thérèse de 

l’Enfant Jésus). Ce cœur à Cœur est pour tous et s’adapte à chaque état de vie. 
 

C’est pour qui ? 
 

Pour les curieux, pour ceux qui ont une mission dans la paroisse, pour ceux qui veulent 
revenir à l’essentiel et aller plus loin avec Dieu. 
 

Pour les débutants, nous proposons un parcours STARTER pour découvrir l’oraison 
carmélitaine, sur quatre mercredis de suite afin de bien démarrer. 
 

Pour ceux qui ont déjà une pratique d’oraison, nous proposons un parcours BOOSTER qui 
permettra d’approfondir notre relation à Jésus et d’ancrer notre habitude de prière dans la 
durée : un mercredi par mois, de janvier à juin. 
 

Infos : Jean-Didier Moneyron (02 40 63 85 43) et Lanig du Fretay (06 27 21 12 09). 
 
À l’occasion de la journée nationale du Secours 
Catholique, Caritas France et de la journée mondiale des 
pauvres, le FESTIVAL DE LA FRATERNITÉ mettra en 
valeur le service de la fraternité, dont le thème cette 
année est l’extrait du Livre de Toby « Ne détourne ton 
visage d’aucun pauvre ». 
 

Ce festival se déroulera le samedi 18 novembre au lycée  
St Joseph du Loquidy – La Salle, à Nantes. 
 

Il est ouvert à toutes et tous, avec une invitation 
spécifique auprès de personnes en situation de précarité, 
d’acteurs de la solidarité. Il permettra d’échanger, de 

partager, en toute convivialité, autour des initiatives visant à développer la 
fraternité et l’attention vers les plus fragiles. 
 

Le dimanche 19, une messe à 10h30 dans l’église St-Dominique, présidée par 
notre évêque, sera suivie d'une rencontre festive au lycée du Loquidy. 
 

Les indications sont sur les affiches et flyers à la sortie de l’église en particulier 
pour vous inscrire, pour les repas qui seront servis sur place.                                                                                                               
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